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Athè·nes, tu. De violents orages 

ont fait des rlégüls importants rn 
Grèce, not·1111moni à AthùneG. Tous 
If cl(>pai t• tlu Pirée sont s11spendus. 
On si~n~lo il morts à Heraklion. 

QUE IES Anglais 
prEnnEnt gardE ! ... 

Istanbul a !réservé une r8~sption 
triomphale à M. Métaxas 

NotrE hôtE arrivE aujourd'hui à Ankara 

I.e croiseur Hamidiye battant pa~il­
lon do l'amiral Okan, commandant de 

l la flotte turque, n jeté l'ancro de~ant 
Je palais do Dolmabahçe près dn croi­
seur Averof, battant pavillon du ~ic0-
emir0l Ecouomu. commandant de la 
flotte hellénique. 

1 Les deux amiraux échangèrent des 
rnùioi;nmmes do salutation•, rPletnot 
l'amitiu de• rleux flottes. 

Les cieux amiraux échaugAronl ile· 
main des \'i:;ites, 

Le départ pour Ankara 
notamment cl , s mtits tripod\Js qui lui , S.E. le génllral )létaxas s'est ropo,sé 
donnent fort !Jol\e allore. Les ?es- pendant _quelque temps a_u Pcira-I ~­
troyers Zafer et line:;tepe qui s'cltaiont lace, apnis quoi, ù _19 h.15, 11 desconrht 
portés à sa rencontre par le travers arec sa smte au_ milieu des ma111fos­
de l'île de ~lnrmara l'escortaient. lattons ~nthous1astes. de la foule au 

quai do rophane rl'ou 11 monta" hord 
du bateau ï I du i;Jil kot devant l'ame­
ner il la gare de Haydarpa~a. 

Le prer..iier contact avec 
le.11 autorités A son arrivée à Haydarpa~a, notre 

v,iverof a été salué à 18 heures éminent hôte fut reçu par les_ ornt10ns 
dc?ant Yedikule. par le bateau «il" indescriptibles de la foule qm lui pro· 
clu $irket ayant à bord ;\l. Uslündag, i digu~it les manifestations de $U s•n­
gouvernour-mniro d'.lstanbul, ;\~ .. Ko· cère rt profonde sympathie. 
camaz, chef d? ca\J!not du m1111stre 1 A l'intfricur do la gare, pavoisée 
des AHa1res ctrangcr~s •. représentant aux couleure grecqu&s et turqu9s, Ull 

le p~é~1de11t du Cons~il intérimaire ot détachement de soldats renriit le< hon-
1~ m_rn1stro dos Affa_ir?s 6trang,èros, neurs militaires et la musiquo exé-
1 amiral Okan, le m1111stro de hrèce uta les hymne~ nationaux rie rleux 
à Ankara, M. Rapha1l, Io commandant c ,

8 
Noj~t, du ministère ?o la Défense,_ et paX i9 h., le chef du gouvernement 
~!. ~omsoltin Mardm, du mmislore 1 de la Grlice amie et alliée et :l!aclame 
des Affa!ros {trangères, les memhre~ :llétaxas. accompagné• par le mi· 
~e l~ smto _c;u, Préstdont ~1étaxas qut ~istre de Turquie à Alhèno~ et ~la­
i avaient p1 ecPdé en notro ville, :\la- d ne nnaydm le ministre de G roce 
dam_e Ru~en lp~ref U:iaydm, le c?nsul à aAnkara, ~1. R~phaïl, le chef du Ca· 
g_6ncral de Groco _àllstanbul, :11. Uafos. bine\ du ministre des Affaires élran­
ams1 que les 1 eprés6ntaols de la <•res el les personnes attachées ,\ sa 
prcssll grecque et do la presse turque. ~uile, ont quitté Istanbul par train 

De1·ani Ilayt!ar-Pa~a, ~[. U8tünd ag sp~cial, aux milieux des acclamat1ons 
~1. Kocama1.1 l'amiral Okan, le com- enthousiastes de la foule, pour se 
mandant Xejat, ;\!. Mardin,:llme Unay- rendre il Ankara. 
din, ainsi que Io ministre et le consul· Le Président :Il. Métaxas a été sa· 
général de Grèce transbordèrent à tué à son départ par le gouverneur­
bo1d do l'Averof par une vedette du maire d'Istanbul, le commandant de 
vaisseau-amiral hellénique. Le Prési· la place, l'um1ral Ekonomu, comman­
dent M. Métaxas, ayant à ses côtés dant de \a flotte grecque, le comm~~l· 
~[. Hu~en E~ref Unaydtn,salua1t la dé· danl dol Averof, le directeur de l_n Su· 
légation du petit b~lcon en oncom bort raté ot Io consul-général cle Gn"o A 
lement on ari-ière du croiseur. Istanbul, ~!. Gafos . 

La délégation fut r6çue avec les !!!!!!!!'.• .. _!!!'"''!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'"'-!!' 
honneurs militairns. Elle souhaita ln 
bionveuu u nu !'résident du con oil 
helléniqu et des bouquet; furent of­
ferts à ~lme Métaxas par le gouver­
neur d'Tstan\Jul , l'amiral Okan, ~11110 
t:'naydin el Io mini stre do Hri•ca. 

LBS DllBmands dB TchÉCOSIO­
vaquiB dBmandBnt l'autonomiB -Un appel de Beinlein 

à M. Benès 

Le comité de non-intervsntion 
se réunit aujourd'hui 

LES volontairEs italiEns En EspagnB 
sont au nombrE dE 40.000 

-··-~--
Londres, J.9. Le sous-comil~. 1ecl111i- I ri/Jeux de certains 111ilieux prenne fin el 

que dt':> experts navals a s1egé tuer 1 fasse place d u 11 examen calme de fa si­
dans."apr~s-midi. ~es délégalio11s élaienl \tua/ion. Il n'y a pas lieu de se faire des 
represen/ces pur 1 al/ache naval el un illusions quant à la bonne foi des ad­
secrétatre d'ambassade des divers Elals· versaires dt l'Italie; la presenle noll' est 
Le sous-comil~ se réu11ira cet après-midi destmée d'ailleurs aussi el surtout au 
à J6 li. sous la prés1de11ce de ,If. Eden peuple ilalien.> 

Po111 pre11dreco1111aissa11ce des conclusions • • • des expats. Com11"1ie c'est la première Rome, 19. - Les milieux 1talie11s •o-
fois que ,If, Eden assume la présidence cucillwt avec beaucoup de réserve la 
du comitt!, 011 s'allend à ce qu'il fasse réunion de ce malin du comité de non. 
1111e dtclamtio11 prt!liminaire. i11/erve11/io11. Le " Giornale d'llalia » 

L'inconnue soviétique constate que beaucoup de difficultés de-
Le secrdaire d'Etat au Foreign Office vro11/ encore t!ire surmontées avant d'ar­

a eu hier malm u11 e11/retie11 avec N. river à un accord sur la question des 

Corbin à /'issue duquel il a été reçu volo11taires. 
par .11 . Chambtrlai11 . M. Eden a eu Les divergences de vues 

entre Bome et Paris , à/11/emenl 1111 Ires long e11/rrlie11 avec . 
1 

. . • 

1·1 11 , b . 1 u. des Sovi·ei·· Pans, 19. - • Pans-Sou,, étudie les , • , dJ.SK)', 0111 fl~SQ( e I .... . . . 
L'altitude éventuelle des Soviets cause divergences ~es vues i!aliemies et fran_-

. , · J çaises au su1et du retrait des volo11/a1. 
de l'll'C.\ apprdiellswns ·. , . res. L'Italie dit : retrait 1 d'1111 co111i11-

0n se demande si 1 U. Rd S. S. 'gent cgal fêle par !!Ne pour les volonlai· 
consentira « disc.11/er la question u re- res etrangers se lrou<Junt dans les deux 
trait des vo/011/mres el sur.tout celle _de cam s; la fronce réplique : retrait pro· 
l'lllt.ribution .w.r deux parties de certa111s ~ . " 1·1 I serv1·ce de part . . por11on11e aux e11 ec 1 s e 1 
dro1/s d<' bel/1qera11ce. Le Sunday Dis· S 1 1. d /' b I p ur · el d'autre. o 11 1011 ans a so ue o 
pn trh observe que les paroks p1ono11cées . 1 . ,, , , t. "lé P 

. . . /'Jlalœ · so u/1011 ua11s 10 re1a 1u1 our 
par /e represc11./11111 des \omets démon- ' . 

1 1 
.. 

1
. "ë • 

. ln France, mais re " 1111 e co11/rv1· e. 
/renl que /'a/11/ude de son pays ne s <'si . . ~ 
pas modifiée depuis juillet rkmier. Le Seconde dwergence • .te re/ratl doit 
journal ""conclut que l'URSS, défruita <'Ire ·•symbolique. dit l llalte, c'est-d-

l •spoirs d'accord qui tiemient telle- dire porter sur des effectifs restre1111s 1 
es '· d · · ment a c1~ 1ir aux gouvcrneme11/s de symbolique certes, répon Pans, mms 

l d s Rome et Berlin. substantiel. . . 
-011 re • . En/in, sur la queslwn de la reco111w1s-
Les effectifs des volontaires sance des droits de belligérance, Rome 

italiens ta désire rapide, immédiate ; Berlin 
La déc/11ralio11 des milieux officiels l'exige • totalitaire »; Paris voud,.ait la 

romains suivant laquelle l'effectif des subordonner <i des mu//iples conditions 
vo/o.7/aires italims en Espagne ne dé- el 11otamme11/ à /'obtention de ré•ullats 
passe pas 40.000 hommes a suscité un concrels el substantiels en ce qui a trait 
vif intért!I en France. au retrait des volontaires. 

:. Le départ de M. Ribbentrop 
Rome 18.- Lo Xo 4 de l'informa- Londres, 19.- Le bruit a couru dans 

:;ione Diplomatica paru aujourd'hui 
contient la note suivante , l'après-midi de dimanche que N. vo11 

Ribbentrop avait qui/lé Londres en 
avion. A l'ambassade d'Allemagne on se 
bornait à déclarer qu'il était absent de 
Londres. Effective111e11/, l'ambassadeur 
s'est rendu à Berli11 el Nunich, par voie 
aérienne el de là à Rechlesgaden, où il 
il a eu 1111 entretien avec M. Hitler. 011 
se sait pas s'il pourra é/re de retour à 

" /Jans le No 3 de noire oolleti11, JIOUS 

déplorions l'allitude de nombreux jour­

naux étrangers à propos de /'effectif des 
vo/011/aires italiens prése11/s actuelle· 
ment t•n Espagne. Des chiffres absolu· 
ment fantaisistes ont été donnés el con­
linuent à /'étre avec le but évident de 

creer une psychose de guerr<. · I · · d' • . , Londres pour assirter a a reu111011 au. 
En presence d~ c~s ma1

1
1r:uvres cpom- jourd'lwi 011 s'il sera représe11/é par le 

p/exes el e//rontees, ,es 1111 ieux res odne- consei/ltr d'ambassade, ,If, W1erma1111. 
sables italiens estiment opportun 
puh/ier la veritt! qui doit el devrait c!tre i En ~iÈmB pagg 
comwc dL's gouvernements de Londres ell 

de Paris . Les volontaires italiens ac tue~- Ankara 
leme111 en Espagne, y compris IL's servt· 
ces auxiliaires s't!livelll ti 40.000 hom-
mes.Tâ/e es/ la vérilé co11/rolt!e el con­
mJ/able qui ne craint pas de demenli. 

// e:;/ donc temps •11u /'lzv> !'is Ile µtf 

Par Gentille Arditty Puller 

LE mouvement en forme d'ttau 
des nationaux dans IBs Asturies ----;;; ro-;;,e ju.Jqu'û ln/iesto. D'autres élémtnls enfin, 

D1..· -~ proq1·è.s imp.1rlants ont été acc:o1npliJ ces ont tr11uerJt! la Sella N ,,11elloy~" toule la :on~ 
1ours t1 .. r11iers /J,JT les /O"'L·l's nationales qui oM-

1 1 dttneuree en nrri~re de ces position~. 
re:ll JllT les dil'ers seclrurs du front de~· " .~ u~ 

/ . ~··iur le secteur 111éridional. Tt.s nalio11aux ont ries. Dc1n.\ le .sert1.:11r d '. ·lrrionda<>, en pnrtù.:11 icr, 

Devant Selimiyo l'Averof salua la 
~ille par 21 coups de canon auxquels 
répondirent do la même façJu le ' hal­
teries côtières turq uos . 

1 a/ion traver.sl le fleuve .Valo11 au .\'ord dt Cc1n1po de. 
Herlin, 19.- A /a suite des qrnoes les utilù:ù:n.s 0111 étt' plt1ces clanJ une si 11 

Ca.so tl Olcupé plu.sicur.s vi/lageJ tl hauteurs. 

Le débarquement 
i11ciJe11/s de To.!plilz-.Çc/Iœnnu, le presi· c:rtltqru•, 1 1 de~ ,1çt11r1ts l-'n détachef11e11t parti dt /'extrèn1e poi'11t orien ... 

Les troup~ ~ du secteur or1e11 ,, 
den/ du /Jtltli tles A, _•1nands c/es .,\~udè-

1 
. 1 , l •ur ttl'tnice: r,1ccup11uo11 du 11uu- tale dt/a province de Léon d'Oseja de Sajambre, 

. • . 011 t 
011 11111t t l 1a11ce Ioule l11ns / t · / ,. 1·•a a sa tes a fltlresse une p: J/esfa/1011 a ,l/, Be- si/ d1..• SueL''' prl.~er1t~ une ."'1/'lt r c " :ont n1on agueuse ou n .-,e' 

· li d · · · , /' 11 . · tonque ar1..•tr n1outag11teuse, SClurce, t1t11/ci11t, sur ta route de Can.qc1s de Onis, 
11es. r ecr1t en te. ·nes severes t1 1- p11rfiL"11fit'rt" <etlr - b 1 pa , .. P dl 

• . • 1 . . f 'J 1.1 ,,1ètrt'S, arrt " r 1 .. ,\e - les pouls de Camiella qui ont été lr.,uvés .. 
tude de la police el nff1r111e que seule la qui c!111niue " ,-· prooiuce des Asturies ri JMu 1,,,,.15• 

. . . f te11tr1011ale tl~ n . presence de c!eputes des ,,4/le111antls te~\ rè:. prrptndù:ulaire1,,e111 au littoral, entre le1 Ain.si .se précise la 1nana"1ore en t/011 dive. ... 
Sudètes a empLlc/Je les faits dt' prendre ~1., "' ,,, rizoh;re Pil11no. affluent de Id rivière loppét par les nalionaliste.s. L'une d~ se.s ~ran-

d , · t t I t."hes es/ tons/ituie par la ligne 01·1ed~Pa1ares, une tournure sa11!Jla11te. JI conclut en e- St/Id. Fllt• a l'h· tral'Cfjt't .sur ou e sa 011gueur 1 · / l b · d dirigée du .Vord au Sud, et qui constitue a por-
manda11t la reconnaissance de 1·0111'1110· ptir h·.< forces '"1t1011a e.s • . ~n r1ga e .vavarra a I 

. d Al' d d c /, :1cs t•I le a••1111ce i•ers Col1111qa , pe/1/ port de la c6/e, dont lie fixe du di.sposili/. L'autre braire le est celle 
nue es a!fllOll S es ..,y, l . . 1 . . qui .se meut, avec O.st'jtJ, au Sud, pour eharnière, 
dro/·1 d<' prote·g,.r eur 1nè1ne'l leurs iule- c!lt• u t'tcul p llhl s~part 1~ que par une distance de dt• 1·r:.st L1er.s roueJI. ln/iesliJ eJf l'objectif im-

~ · · · 6 krn. ,fù11a11f e :iOir. Vne autre col.lnne ai.iance ,;; 
è , 1 · .,1 · ., 1 1·1 /e seul JTIO\'Cll 111•di·a1 d•s colou11es opéron/ ici. Si toute 1iJis, par r ts; ces/ 10, a,,1rn1~- · 1 ·.. vers lnfieslo, sur lt? Pilano, centre routier et iln- ~ '' 

t · de la te11s1on /a Juite, la jo11clion est réalisée entre Oviedo et d't!viter une aggrava 1011 porlaftlè station de la voie /er,te qui relie Ri-
, · f d • s Ill lu/iesto, /'{Ir.Ill sera ftrfnc: et l'occupation de Gi .. 

inlt!rieure eu Tchécos1ovaqute e i.: l • lu1desella à Ot..•iedo, il tra1..oer.s tes Asturies. Elle jo11 ne revt!lira p/11.s que la portée d'une simpl• 
Vl'!JOrder la paix européenne. approcll1• rie Pu:o l'erdt•.s, tt't..'11/'on1/01nine toute tlctiou tactique. 

1 
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ta prof Ecf ion dE nos monumEnfs 

Le cas de la mosquée de Sultan-Ahmed 

A mon c/Ier ami N. $erif 
su{, arcltitecte des musées 
f/rak, 

Yu- remarques. 
de/ Beaucoup d'œu9res précieuses de 

A part la grande porte d'entrée de 
1a:mosquée de Sultan Ahmad, quand 
on y pênMre séparément par les en­
lrêee latérales, il y en a une autre ap­
peMe Neyyit. 

On a accès de la cour extérieure 
aux portes de la cour intérieure par 
un escalier ayant 11 marches. Les 3 
portes Harim sont en bronze. Celle 
du milieu surtout également en bron· 
ze très artistiquement travaillê est de 
plus dorée avec de l'or de 24 carats. 

L'une de cea portes a été construite 
par le père du fameux hietorien Evlya 
Celebi Mehmet Zilli alors qu'il était 
était lbijoutier en !chef du palais. 

Il ee dit que la porte en bronze du 
milieu est un cadeau envoyé de 
Tebriz. 

Suivant l'inscription qui figure au 
des1us de la porte principale d'entrée 
la construction de Il mosquée a 6té 
achevêe en l'an 102J. Tous les autres 
pavillons qui l'entourent y compris le 
sebi/ et le turbe ont été construit• une 
année après soit en 1026. 

Dans l'emplacement actuel des foui! 
les et du côté de la mosquée faisant 
face à la Marmara il y avait un mar­
ché couvert dont on voit actuellement 
les ruines. 

Sa superficie était de 129 mètres de 
long 1ur 15 mètres de large. Il avait 
d'un côté 24 et de l'autre 48 voûtes. 

Les œuvres qui entourent nos grao· 
des mosquées ont été entreprises dans 
un but bien défini. 

Aussi dans les fouilles qui sont en· 
treprisu en ces endroits il ne faut 
pas perdre de vue l'importance de ce• 

Sultan-Ahmet ont disparu. 
Bien plus, en y comprenant la cons· 

traction historique ainsi que la de­
meure du jeune Osman et le sebil on a 
éler1, en se servant des murs de la 
cour de la mosquée comme fonde· 
mente, un grand immeuble en bois. 

Dans Je temps on avait autorisé un 
acte pareil. 

Aujourd'hui encore dans la même 
cour (en face de la tour brûlée) on a 
voulu faire démolir les chambres si­
tuées au dessus du sebil faisant coin 
avec !'Ecole de !'Agriculture pour 
s'approprier aussi un terrain qui se· 
rait resté terrain vague.Mais la Direc­
tion des Musées l'ayant su s'y est 
formellement opposée. 

La Direction de3 Musées ayant pen­
sé d'autre part à utiliser les dépendan· 
ces de la mosquée de Sultan-Ahmad 
a consenti à faire de 1rosses dépen· 
ses pour réparer l'ancien immeuble 
1ervant de medresse pour s'en servir 
comme comme dépôt d'archives. 

Si l'on peut également restaurer 
l'immeuble contigu au Medresse le 
" Daruiiilyao » lequel a été d1lais· 
sé depuis des années on aura ren· 
du un grand service à la culture. 

Une mosquée comme celle de Sultan 
Ahmed constitue un de nos grands 
monuments. Elle s'élève fièrement et 
en conservant toute sa majesté en 
face du Musée d'Aya-Sofya. 

Nous devons toujours aimer et con· 
server ce monument chef-d'œuvre de 
notre art. 

KEMAL ALLAN 
arc/Iitecte 

Le mardi médical loone était surmoutêe de 1a statue du 
premier fondat~~r de la . ville, le l\~é­
garien Byzas. 81 l'assertion de cet lus· 

que, P•"' torien est exacte, il apparaît que Sep· 
mercredi! time Sév<ire a agi en « gentleman • 

en honorant le fondateur de la cité 

Le Dr Virid1cus nous co1n1n11uiqut 
c'ttt /ois, lt 1nardi "'idical stra... 11n 
A d1main donc ... 

Les • pierres 
qu'il avait rasée. 

d'Istanbul C'est un demi siècle après Septime 
Sévère que l'on donna le nom de mo-

1 nument des Goths ù la colonne. A 

L 1 d 6 th cette époque, Claude II était ernpe-
:'I ro onnn BS 0 s re.ur de Ro'!le. Il avait. défait devant 
U U li N1oh (Serbie) une puissante armée 

On connatt la légende au sujet de 
la fondation d'I1tanbul. Le peuple de 
Mégare (Grèce) 660 ans avant Jé1u1-
Christ, se vit dans l'obligation d'émi· 
grer et consulta l'oracle de Delphe1 
pour connaître l'endroit le plus fa­
•orable pour 1'y établir. L'oracle leur 
ayant prédit qu'ils devaient jse rendre 
" en face des aveugles », es Méga· 
riens se mirent en route sous la 
conduite de leur commandant Byzas 
pour chercher le curieux pays des 
aveugle1. 

A cette époque, Chalcédoine, Je fau­
bour~ actuel de Kadikoy, était une 
colome des Phéniciens. Les Méga· 
rien1. arrivèrent jusque-là. Ils furent 
frappés par la beauté du promontoire 
de Lygos (la Pointe du Saray) et de 
la Corne d'Or. 

Le fait que les Phéniciens na s'y 
fuisent dee installés leur parut la 
preuve d'un aveuglement tel qu'ils ne 
cloutèrent plus d'être arrivés à l'en­
droil prMil par l'oracle. Ils passèrent 
donc aunitôt en face et . Y fondàrent 
un village. Cette localité. reçut le 
nom de Byzance en souv~mr du com­
mandant qui avait con~mt les Méga· 
riens jusqu'à cet endroit. , . 

Aprlle celte légende pusoos à 1 hie· 
toire. Elle nous enseigne que vers 
l'an 200 après Jé1us-Christ, l'empe· 
reurromain ieptime Sévère conquit 
Byzance par ln force des armes. 

Cet Empereur n'ayant pu occuper 
Byzanc~ qu'après trois ans de siège et 
au prix de sanglantes batailles, était 
trlle courroucé contre ses habitant11. 
Pour cette raison, il condamna à mort 
les vaincus et.do plus,il démolit la ville 
de fond en comble. Maie 1ur la prillre 
de son fils Antoniue, surnommé Ca· 
racalla, il bltit une nouvelle ville aur 
les ruines de Byzance et la dota. de 
théâtres, d'hippodromes, de palais, de 
bains publics. Cell~·ci fut appelée 
alors Augusta-.Antomna. 

Parmi toutes fces constructions on 
avait aussi bâti un petit théâtre qu'on 
appela Theatrou Minor ~t .le monu· 
ment des Gotha était une 1ohe. colonne 
taisant l'ornement de cette bAttsse. 

Nicêphore Grégoras qui a recue!lli 
de nombreux renseignements au suiet 
de Byzance, rapporte que cette co· 

dei Coths et acquis ainsi une grande 
renommée sous la surnon de Claude 
le Gothique. Pour perpétuer cette 
brillante victoire il grava sur cette 
pierre, à Byzance, une inscription et 
c'est alors qu'elle a été appelée mo· 
nument des Goths. Cette inscription 
qui est en lati": et qui s'e~t ~ooservée 
jusqu'à nos 1ours est a10s1 conçue : 
Ob devictos Got/Ios fortunae reduci. 

Cette inscription placée à Byzance 
- qui n 'était encore qu':me petite 
ville à cette époque - pour la 
fictoire gagnée à Nich par l'empereur 
Claude II pourra su!p~endre. Elle 
s'explique par la conv1ct1on qu'au cas 
où les Goths auraient été victorieux à 
Nich, Byzance auraient été également 
détruite par ces derniers. 

Il convient de rappeler que 450 ans 
avant la bataille de Nich, les Goths 
ayaut saccagé Byzance ; les habitants 
de cette cité les considéraient donc 
comme des barbares 1t ils avaient 
éprouvé une vive émotion en atten­
dant le résultat de la bataille engagée 
contre eux on Serbie. 

I'ar cette même occasion, nous 
tenons àredresser ici une erreur com­
mi•e par oortaios ouvrages traitant 
des monuments d'Istanbul. Ceux-ci 
prétendent, en effet, que c'est Marc 
Aurèle et non p~s . Claude II qui a 
remporté les v1cto1res mentionnées 
sur cette colonne de pierre. Entre le 
règne de Marc Aurèle et celui de 
Claude II il y a exactement un siècle 
d'intervalle et Marc Aurèle a régné 
avant Claude II. 

La colonne des Goths est d'un seul 
bloc de granit et Ma hauteur mesure 
15 mètres. Le chapiteau d'ordre co· 
riothien qui la surmonte s'est déplacé 
lors d'un violent tremblement de terre. 
D'aucuns prétentent que son p~édes~al 
était revôtu de nombreu ies mscr1p­
tions et que celles-ci ont été effacées 
au cours des siècles. 

La colonne des Goths est l'une de 
plus anciennes pierres qui soient en· 
core reatées debout à Istanbul. 

M. TURHAN TAN. 

Alexandrie (Italie), 18. - Le princ11 
de Piémont était présent dans la cita· 
delle, tandis que l'on tournait le grand 
film hiAtoriquo intitulll « Pietro i\lic­
cia », 

LA VIE LOCALE 
LE -ONDE DIPLOMATIQUE et nous ne devrions comme tel~ être 

- soumis à aucun dro!t. 

Le départ de l'attaché 
militaire yougoslave 

Le colonel d'état-major Novitza Ra· 
kotchévitch ci-devant attaché mili· 
taire yougo~lave en Turquie, a quitté 
notre pays dimanche passé, appelé à 
de nouvelles et hautes fonctions dans 
l'état-major yougoslave. 

Le colonel et Mme Rakotchéviteh 
ont laissé chez nous le meilleur sou· 

Le tribunal a décidé d'approfondir 
l'étude de ce point de droit qui se 
pose et de demander, en outre, par 
écrit, le point de vue de la municipa­
lité et de la direction de la Santé pu. 
blique. 

venir. 

Les pharmacies seront-elles astrein· 
tes au paiement de la t,a~e four. l'e· 
xemption du repos domrmca obh~a­
toire ? On attend avec une certame 
curiosité la décision du tribunal. Les 
pharmacies de notre ville !le manque: 

• , ront pas de s'en prévaloir au .cas ,ou 
Légation de Suetle l'adroite et ferme argumentation ,de 

Le chargé d'affaires de Suède, M. M .. Julien triompherait. 
de Tamm, est arrivé hier à Ankara, U d h 11 
par l'express d'Istanbul. ne secon e a e 

LE VILAYET Le projet relatif à la construction 
d'une seconde hallejen notre ville pour 

Le renouvellement des permit la vente des légumes, - celle c\e Ke· 
resteciler devant ôtre réservée unique· 

de séjour des étrangers ment aux fruits - a pris fin. Il a été 
Pour éviter l'encombrement devant envoyé pour approbation au ministère 

las guichets de la 4me section de la po: des Travaux publics.Dès sa r~ception 
lice aux ressortissants étrangers qm les adjudications seront ouvertes. On 
doi9ent échanger leurs permis p~ovi- dispose déjà des crédits nécessaires 
soires contre des permis de .sé1our qui avaient été inscrits au budget. 
définitifs et donner aux autorités le 
temps nécessaire d'effectuer les enre- Le nouveau salon des voyageurs 
gistrements et formalités, la Sflre.té a Une fois de plus l'adjudication pour 
fixé des dates pour chaque arrondisse· la 1 construction du salon des voya· 
ment. Les étrangers devront donc se gaurs à Galata, ouverte par la direc· 
présenter aux dates indiquées ci-des· tion du port, est demeurée sans ré· 
sous. Passé ce délai, ils encourront les sultat. Les entrepreneurs ont exigê 
pénalités prévues par la loi. des montants qui ont été ju~és excee· 

Voici los dates fixées par quar- sifs. Il a été décidé de céder les Ira· 
tiers : vaux en question par voie de ,mar· 

chandage à quiconque 1présentera l~s 
i$i~li: l9, 200 21• 22 et 23 oc- meilleures conditions. Les intéress~s 

tobre. devront s'adresser dans ce but le 2 
Taksim: 25, 26, 27, 28, 29, 30 oc- novembre, ù 14 heures, à In direction 

tobre, 1 et 2 novembre. du port. 
Be~ikta~ : 10 novembre. 
Usküdar : 11, 12 et 13 no~embre. 
Adalar: 1~ novembre. 
Eminonü: 15 et 16 novembre. 
Kadikoy: 17 et 18 novembre. 
Fatih, Bakirkoy, Eyup : 20 novem· 

bre. 

Les formalités d'état-civil 
pour le compte d'un tiers 

Jusqu'ici, n'importe qui pouvait. ~e 
présenter aux. bureaux d:a l'éta~:c• vil 
et se faire délivrer dos p1ècos d iden­
tité au nom et pour le compte d'un 
tiers. Une circulaire du ministre de 
!'Intérieur vient de mettre fin à cette 
pratique. 

Dans le cas où l'on serait dans 
l'obli~ation d'exciper les pièces d'iden• 
lité d une tierce personne,ces pièces de· 
vraient être officiellement demandées 
par le département ou le tribunal au­
quel on les destine. Si la personne à 
qui ces pièces ont trait se trouve en 
province ou dans un autre vilayet, la 
demande sera adressée au bureau de 
l'état-civil compétent par le départe­
ment intéressé el toujours officielle· 
ment. 

Les expositians de bétail 
La direction des services vétéri· 

naires avait reçu un crédit de 2.500 
Ltqs prélevé sur le buùget de J'adm_i· 
nistration particulière pour l'orgam· 
sation d'expositions du bétail. Celles 
qui ont déjà eu lieu dans les « kaza » 
de Beykoz, Kartal, Silivri, Çatalca ~t 
:lakirkôy ont remporté un tr~s . vif 
succès. La sixième de ces expositions 
sera inaugurée le 22 courant à Yalova. 

On prêsente dans ces expositions, 
conçues en vue d'encourager les pay­
sans à l'élevage, las taureaux achetés 
par les soins du vilayet à Plev~a et 
leurs petits qui avaient été d1strib~és 
aux paysans ainsi que les étalons m· 
digènes. 

Des primes pour un total de 4:16 
Ltqs seront distribuées aux proI?rré· 
tairas des bêtes auxquelles le 1ury 
attribuera le 1er, le 2me et le 3me 
prix. En outre, le Vilayet achèt11ra le 
meilleur taureau et l'envarra aux 
établas modèles que l'on compte créer 
à Silivri. Au but d'un an. cet étalon 
sera restitué aux paysans. 

LA MUNICIPALITÉ 

Le repo1 dominical 
et les pharmacie• 

Les mauvais beurre• 
On s'est plaint auprès de la muni· 

palité de ce que, dans certains _quar· 
tiers, les restaurateurs ot tratteurs 
font usage de beurres frelatés ou mé: 
langés, affichant ainsi le plus p~rfart 
mépris de la santé de leurs clients. 
Une sévère enqu;;te a ét6 entamée en 
vue d'établir le bien-fondé de ces d6· 
marches. On a même dénoncé certains 
cuisiniers d'user de cire au lieu de 
beurre et d'huile de coton au lieu 
d'huile d'olive ! Enfin, rares seraient 
les établissements qui n'usent pas 
tout au moins de beurres mélangés. 

Le combustible e1t abondant 

Quoique certaines villes d'Anatolie 
soient à court de combustible celte 
année - on cite notamment à ce pro­
pos le cas de Baodirma - Je !>ois et 
le charbon sont abondants à Istanbul. 
Malgré l'hiver précoce les prix ne dif· 
fèrent pas sensiblement de ceux de 
l'année dernière. Le • çeki " de bois 
est entre 310 et 320 ptrs ; le kilo de 
c!1arbon entre 5 et 5.5 ptrs,et les stocks 
sont très suffisants. 

LES CONFERENCES 

AuHalkevi 
Demain soir 19 courant, ù 18 h. 30, 

M. Kllzlm Sevinç fera au Jlalkevi de 
Tepeba~i une conférence su~ Shnkes· 
peare. L'entrée est libre. 

L'anniversairB du 8 novsmbrs 
Roma, 18. - Les journaux souli· 

gnent la haute signification patrioti­
que de la cêlébration du huit novem­
bre prochain, vingtième anniversaire 
de la rencontre de Peschiera pendant 
laquelle le Roi Victor Emmanuel III 
affirma eo face des délégués alliés al· 
liés sa foi inébranlable dans l'armée 
italienne qui tienait la nouvelle 
ligne Piave-Grappa, où les jours sui­
vants l'ennemi fut arrêté et d'où par· 
tit en 191ll l'offensive que ceuroona le 
triomphe de Vittorio Veneto. Une ma­
nifestation plébiscitaire de dévotion 
et de gratitude au souver&in aura 
lieu sous la forme d'un envoi au Roi 
d'une carte illustrée reproduisant le 
tableau historique de la rencontre 
que les chefs des associations des 
anciens combattants lui offriront le 
huit novembre. 

CommBnt nous f ormErons 
IBs profBsseurs turcs 

A propos de l'aclivill dts pro/esseur.s 
ltrangers d l'Université, 1\f. Asitn Us écrit 
dans le "Kurun'' : 

Suivant les ;rumeurs, les sacrifices 
matériels consentis en faveur des pro­
f~s.seurs étrangers et de leurs au:ri· 
haires a'êlèveraient à près de 500.000 
Ltq. C'est dire que Je cinquième du 
budget de l'Unifersité est dépensé eu 
vue de pouvoir profiter, dans l'inté · 
rêt du paya, de ces professeurs étran­
gers. 

Nous ne trouvons nullement déplacé 
c~ SHr1hce consenti en vue d'élever le 
mveau i.e la culture nationale. Nous 
l'apprécions .au contraire. Et nous no 
songeons marne pas à accuser aucun 
des professeurs étrangers, qui se 
trouvent actuellement à l'Université 
de n'avoir pas les qaalités voulues: 
Nous savions qu'il y a parmi eux des 
personnalités qui jouissent d'une no­
toriété méritée dans le monde scienti· 
fique international. 

Mais il demeure néanmoin@ une 
quos\lon qu'il faut régler: dans quel 
but un profe•seur est-il engagé par 
l'Université\? Ce but a-t-il été réalisé 
jusqu'ici, tout nu moins partiellement? 
Y a-t-il deR indices qui permettent 
d'espérer qu'il le sera demain ? 

Nous pensons que les professeurs 
4.trangers engagés sont des spécia­
listes dans c~rtaines branches dont on 
ne trouve pas le pendant chez nous. 
Et leur lâche consiste, tout en ensei­
gnant aux étudiants, à former dans le 
minimum de délai possible, des pro­
fesseurs turcs qui puisse les remplacer. 
L11s contrats signés avec les profes· 
seurs étrangers sont basés sur ce 
principe. 

Quatre ans se sont écoulés depuis 
la venue des professeur étrangers. 
Ont-ils formé pendant tout ce laps de 
te'!lps un seul professeur turc qui 
puisse les remplacer 1 Combien d'an­
nées nous faudra+il attendre encore 
pour qu'ils en forment un ? 

C'est dans Io sens d'une réponse ù 
cette question qu'il faut chercher uno 
solution au problème. 

LBS routBs 
Au non1bre des enseiq11~1ne11/s qu'il a 

rttirls des 1na11œuures de /'Egée, ~/. 

J'unus JVadi cite. da11s le " C11mhuriyel" 
el la 1

• République " la nécessité d'avoir 
de bonnes roult'S. Il écrit notam111enl : 

Nos lecteurs se rappellent, peut. 
être, que, depuis longtemps, nous pré· 
oonisons la devise que voici dans ce 
domaine : peu de routes, mais de 
bonnes routes ! En d'autres termes, 
nous préférons que l'on construise 
moins de routes, mais que celles-ci 
ne se détériorent pas au bout de 
quelques mois el durent pendant des 
générations. Mais nous avons changé 
d'idée depuis que nous avons consta­
té l'état des routes de la région do 
!'Egée. Nous voulons maintenant que 
l'on construise beaucoup de routes, 
mais des routes solides et durables, 
tant à Izmir que dans le reste du 
pays car elles sont de véritables car· 

La TurquiB BD imagBS 
Nous savions qu'un album de Turquie 

est en voie d'impression en Allemagne. 
Nous venons d'en avoir un exemplaire 
entre les mains. JI nous semble que non 
seulement nous, mais beaucoup de pays 
étrangers également, au cours de ces 
demières années, n'ont pas présenté dl' 
meilleur documenl pour faire co11nailre 
les beautés dr leur sol, ses particularités 
/Iistoriques et cu//urelles. Nous prése11-
/011s à ce propos 11os fé/icitatious au mi· 
11islère de /'Inférieur et à la direction 
gé11érale de la Presse. 

JI était possible d'imprimer cet al­
bum en Turquie même, et de faç:on tout 
aussi splendide. La Turquie Komaliste 
en est une preuve. Mais il est imprimé 
par /a mét/Iode dite • Tiefdruck » qui 

Un cas curieux et appelé à créer 
un précédent juridique important 
pour toutes les villes de Turquie 
a lieu actuellement à Izmir. Un procès 
a été intenté contre le propriétaire 
d'une pharmacie pour avoir ouvert 
son établissement le dimanche sans 
avoir eu soin de se procurer au préa­
lable un permis à cet affût. Une pr•· 
millre foia, les inspecteurs de la Muni· 
cipalité s'étaient bornés à un simple 
préa9is et avaient invité l'intéressé à 
se mettre en règle. Le dimanche sui· 
vant nouvelle visite des représentants 
de l'autorité municipale. Constatant 
que l'on n'a9ait tenu aucun compte 
~o leurs injonctions précédenteu, 
Ils drei;sèrent procès-vorbal,soumirent. 
Io pharmcien récalcitrant à 10 Ltqs 
d'amende et le déférùrent, par sur­
croit, devant le premier tribunal de 
paix. 

n'est pas encore introduite dans notre 

l 'ann1'vorsa1·rB dB la fondot1'on pays. Celle méthode permet de réaliser 
Il 11 /es i/lustratio11s de faç:on plus fidèle et à 

Voici la thèse soutenue par le dé­
fendeur, 111. Julien : 

- Nous sommes pris, nous autres 
pharmaciens, entre l'enclume et le 
marteau. Nous] fermons nos établisse· 
ments le dimanùhe pour éviter !'amen· 
de municipale, Mais c'est la direction 
de la Santo publique qui intervient et 
nous somme d'ouHir.Et quand je paye 
Je montant qui est exigé de moi on 
me traîne devant Je tribunal. Or, eu 
bonne justice, nous remplissons nous 
autres pharmaciens un sorvic11 public 

dB la sOrBtÉ italiERRB incomparablement meilleur marc/Ié que 
~ ce que nous pourrions faire au moyeu de 

Rome, 18. - Les délégations étran· nos machines actuelles, à gi·and frais 
gères des forces de police sont arri· de papier de luxe et de clic/Iés. 
vées . aujourd'hui. . Elles as~iste.ront L'impression "Tiefdruck" est devenue 
demam à la célébra lion de 1 an111ver- partuuf le procédé usuel pour f'impressioll 
saire de la fondation du corps dos . , . · u11e 
agents de la sûreté italienne. des revues. Il suff1t de ,aire venir 

Dss drapsaux rougss 
sur un fortin ! 

mac/Iine de ce genre dans notre pays: 
pour l'imprimerie de l'Etat ou du parti'. 
ufi11 de satisfaire 11os besoi11s en ce qui 
a Irait d l'impressio11 des timbres el au· 

/ . b du Ires. Le peu de sucâs des 1m res 
Kurultay est une preuve démon/ra~! com· 
bien pareil outil nous est nécessair~·, 

I /butn 1111 1era 
Quico11que recevra <"e a . 

1
. thèque 

. _, sa btb 10 • u11e place a part, .,ans . t" s En 
parmi /es plus belles publica ion · 

---· 15 000 endroits di/ferents, on pourra, 
· ·r sous les yeux ces 

Paris, 1 iL - Des drapeaux rouges 
ont été hissés par des ouvriers en 
grève sur un fortin de la ligne 1~1agi· 
not, pris de St-Amand. lis ont éttl ar­
rachés par la police, 

Uw •angster à tout moment, avoi · · d'une Turquie 
"" . de ln Turquie, 

images li prospère et historit1ue. 
New-York 18.- Le gangster counu occidentale, be e 1 ue 

Dywer 3 éÎé arrôté. Il trnnspor1ait La propaga11de ne sert réellemen. q 
dans son auto les cadavres de M. ot lorsqu'elle est conçue el rta/tsée ainsi. 
Mme MitUeCield, assassinés ces jom·a Patay 
derniers dans un but de rapine. [ 

1 an 
6 mois 
3 mois \:-----

~I 
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Co 
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"' 1 !9 Octobre 1937 3 BEYOOLU 

' Co~l' -

l i t DU BEVo GLU va dire : le père mort, tes blessu~?~· 
tout ce que tu as fait pour que Je-

appel chappe à la tentation. _mes .~tu.:les 
inutiles je sais tout cela, Je n 1~nore 
pas le i'nal qu~ jo t~ f~is en, ce mo-

~ÎB ÉCDDDmiqUB Bf f 
• • '1' vertu de la nouvelle loi sur le régime 

lnanr1nrn d'importation générale les portes de 

u Il Il ~~!s d~~~n~~:~~~ii~:~~!~s s~:ie~=~~: 
Pia.no à. vendre 

tout neur, joli meuble, grand !ormat cadre 
en fer, cordras croisées. 

S'adresser : Salriz Agaç, Karanlik Bakkal 
Sokak, No. 8 (Beyofln). 

d ment, mais qu y pms-1e ? C est plus 

U Sang fort que moi. Dis oui, Domingo. Dis 
que tu me prends avec t3i. Dis que 

en vue de protéger J'mdustr1e natio­
nale de cet article, le droit perçu à 

rB rommsrrE fUrCO f·1nJanda·1s :~k~~~t~~ii~0i~J :t:;; dp~a~~~e~~an~~; U U U • paires de. galoches pesant environ un Comptable exp8riment8 ~~:!a~~rc t':i°r~ 
~ si je réussis tu me donneras l'alterna-
ar <lEQ ~ tive danH la plazza de Séville! 

kg., la paire de galoches venant de françe1e, s'occuperait toute la journée ou 
quelq_ues heures JiHlr }our, rélérenc•s de 
premier on:tre, pretent1ons modestes, s'a­
dresser au JOurnaJ sous D. A. RGEs CHAREXSOT,. Domingo se laissa tomber lourde-

1 Situation contractuelle 1 1931 
1932 
1933 
1934 
1935 
1936 

46 
76 

244 
382 
696 

20 
50 

0.03 
0.07 
0.17 
0.26 
0.47 
0.86 

l'étranger cotltera environ 140 pias· 
26 tres de plu&. En vertu de catie faveur 

qui leur est accordée, les producteurs 
indigènes devraienl réduire leurs prix. 
Or, c'est le contraire qui se produit. 
Les prix sont,cette année, légèremenl 
supérieurs à ceux de l'année dernière. 

C' II ment sur le lit. 
lin lit ce · - Oui, murmura-t-il. 

de Da &air-là que se décida le des- ... •••••••••••••-:, 
ij Qdre lu~ingo . . 11 s'était juré de de.s- ~ 
4r'oulait va·ausai sur la piste mais, i.: aa de/~ toute la course. pren­
"'u llau 8801nière leçon ; au sixième 
ti1a1

11llporto ~~e~t i~ sauter:iit. Ensuite 
'lit~- au cirn' .\ 1ra1t en prison, à l'hô-
t •en. eticra peut-ôtre .. . On ver-

~rQ lltencta t 

MADEMOISELLE 
DOCTEUR 

1- a) Entre nous et la Finlande, il 
existe une convention de commerce et 
de navigation. . 

Date de la conventton : 12.9. 1929. 
Entrée eu vigueur : 8.8. 1932. 
Durée : 3 ans. Peut-être dénoncée 

avec un préavis d'un an. 
Clause : Nation la plus favorisée. 

1462 

47 
81 

173 
354 

26 
197 
301 
523 

-1108 
Dans le tableau ci-dessous figure 

aussi le commerce entre les deux pays 
d'après les statistiques finlandaises . 

Tableau 11 

P·i:vig à vendre marque llois.olot, en 
11111 1 parfait état. S'adro•scr 

Yenl Çarel. Tomt Tom Sokak, No. 8. lnt. 1. 

Co1uptable. correspondant EliVBS dB l'EcolB ,.AilBmandB, !':°q':. 
ne lr~uentent plia 1 OCOl<î ( quel \jU'en soit 

expérimenté parfaite connaissance anglais le moti9 ,eoot é11e
1
rglquement et e!fi~cement 

- ' héb h rche place prépare• • toutes es branches scolaires par 
françrus, grec, ture, reu_. c . c ée p ê leoons particulières don!lées pa Ré 'Ute 

'!t '1 en lui ~ le sang gitan bouil­"'u' Criap0 ° • sous sa veste déchi· 
loa1 Ile dr ses doigts sur le mor· 

L'espionne fatale et troublante 
qui a traversé LA TURQUIE, la 
FRANCE et l'ALLEMAGNE est 

b) Le paragraphe 6 de l'article 25 
de Ja convention ci-dessus indiquée 
a été abrogé par l'accord intervenu le 
20·6-936. 

évc~tuellcment pour un_e partie .iourn • r Allemand diplômé. - ENSEIGNifMH*T Rl~ 
tentions modestes, ~cnre Pelom Postatrutueu DICAL. _ Prb très rédirits. _Ecrire sous 

(En 1.000.000 de marks finlandais) 122. Merkez Postas1, Istanbul. ·REPETITEUR•. 1 

~n~·l'heur!P rouge qu'il déploiera 
~Uru~n, le 5: · 
· "Il llla i~i~me entre ; c'est un 
~a~8 qua0 ff0•îiq_u~ que la foule a_c· 
go18 llalllin 11 Jatllit hors du toril. 
lu lea Bra go ne Io voit pas.Il dégrin· 
r~~assag0 ~n1. 6crasant des épaules 

au Ciné S U M E R 
où sous les traits de DITA 

PARLO elle paraît cette semaine 
avec: 

PIERRE BLANCHARD 
dans le plus grand film français 

tourn6 à 
SALONIQUE 

1 2- Convention de commerce entre 
la Turquie et la Finlande: 

Date de la convention : 20-6-1 936 
Entrée en vigueur : 1-7-36. 
Durée : 1 an. Si elle n'est pas dé· 

noncée par préavis de 3 mois, est pro· 
longée automatiquement. 

~.~ §~ ~ ·~ §~~~·~É .... " 
.., ~ :i .s .o ::::: ·~ ..... "3 ;:,_ 8 :::: ~ ~ 
~ ~ ~ "':- ~ .::: ~ ~ 'i::i .... .: ~ ~ · ·~ t: .... ::: -::: -.... ~== o ... 0 ":::.:::: .t ~~ 
t: ~h ~~ à!-.. ~à ~t:~ ... ~~ 
' '9." ~q,, ~i:: ~~ '::lE:~~~ ;;;: 

~"';:~ -~ ~ ~ ~~~e-g a Mouvement marltime 
• 

w • 

1 Un si]~ Uand il saute dans l'a· 
~~ent dance étouffé se fait brus­
~. 1lte ei 

1
\8 l'immense cuve bouil· 

~l ncta 80 a cuadrilla de Marcial l"t•••••••••••••• 
b lais 1 ·a ll~ r éc1p1 lo t ou t en t i ère \'ers L"'!!!!!!!!!!!!"!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!'!!!!!!!!~ 

Principes : a) Excepté les matières 
soumises à un règlement spécial, los 
marchandises de provenance turque 
peuvent entrer librement en Finlande. 

9) Les marchandises énumérées 
dans la liste No 1 annexée à la con­
vention ainsi que celles ému~érées 
dans la liste No 2 peuvent être 1mpor· 
tées librement dans les limites indi· 
quées en regard. 

1929 0.6 0.01 1.5 0.02 0.02 -+- 0.9 
1930 1.4 0. 03 1.2 0.02 0.03 - 0.2 
1931 G.B 0.02 2.0 o.oa o.o4 ~ 1.3 
1932 3.9 0.11 3.7 0.08 0.10 ~ 0.2 
1933 3.8 0.10 ~.3 0.18 0.14 -+- 5.5 
1934 1.6 0.03 12.9 0.21 0.12 -+- 11 .3 
1935 2.2 0. 04 23.1 0.37 0.21 -1- 20.9 
1936 2·0 0.03 46.2 0.64 0.34 44.2 

tii1 n~llitne8 ~lllal furieux fait reculer 
Ill le Osen1 p lea gardes civils accou­
~re lable rias davantage se risquer 
Pou~6• liarri~ré; tls attendent der· 
c 0n1 sais· res le moment où ils 

lr0~Ui.Ci 881 ;r l'enfant, mort ou vif. 
loul'll le chi à tenant dans sa main 
iller 0Yer la ffon rouge. Cessant de 
~lie ~Karde bête s'est arrêtée. De loin 
r111 :.~tonne ce minuscule adversaire. 
~~u· eur8 d comme si elle savait quo 
~ 0n dép] es capes et des chevaux, 

1t r1~e le tau Ote la muleta seulement 
~~ ~re. Le iiau, fatigué, est près de 
~u1 tèe hau urube en est loin. Il 
ù0 !<l_n cor 1 ses larges cornes et 

~~ ~.1ngo p~à ebt secoué de fureur. 
"4116 Un nia · as, avance à petits 
~!io~t abais uvement méclllique il 

a1, Re Pas se le leurre. Le taureau 
lr~P ,0~e enc~ A.lors il l'appelle. Puis 
~uGlli 1 ên0r re. Cette fois s'en est 
:ai, ~nt. néf!le masse s'élance brus-
1'•1 laeJui.ci l~ 011~ est sur l'enfant, 
1°u d' llluJeta Pt voté doucement et 
t~lle ~Voir rn:euJe qu'atteint la corne. 

lotie êjà le nqué une proie aussi 
~1n ~Passe dtau

1
reau revient; alors 

l\ir0 
8Ucn0 e a main droite à la 

~J'tendevat}1 le~ l'animal ne trouve 
lnd 0nce à ~· que du vent. 

1~ar: le cuen~ lutte, les hommes de 
~ e 10 

6• civils 0 nt dans leurs capes, 
l~le c~' lês i empoignent Domingo. 

u Ill allleur radins jaillit une im­
~ : ~nal!er .et Be!monte murmure 
tlier Uts.Je à. 

1ci!11lla~: .Contralta prison et fais-lui 
iti· l!toh tl ne d . 
~~ta: if\· teu

0
°rmit si bien que dans 

!o.;1e Pr savait nuit-là, le petit Do­
~ 1 ~~1 •0ues60 que son extraordi­
'<i 1epr0

1llel Qu•éta1t déjà connue dans 
IJ1~'~1'a([Uir0 don s'était emparé, pour 
q11~on1 it1a 'rnè la petite photo que 
«1 "qler 6 )ui av re, et le manager de 
~~,un d1lllanc ait promis de le faire 

"'•e 0~1eu11; vhe Prochain non point 
\l'or eston élimé, mais vûtu l . 

bi~ndie n • • 
•u :"\lit ~ue l' • 
\ flrtii,ie d~ Ce:~to franchissait les 
~ ~rti~r r Jour hlle,Domingo revivait 
~~i 1e n•a6• qui ~~ sa gloire,il revoyait 
1~~e no 'ait êtêu: ~té simple et unie 
''•it b168 lll111ent a1te de ces drames 
~ ~'•i11 PUisqu les corridas, drames 
"''•llrin 6 Un P 0 trois fois d4jà il y 
1ile Corno llor1:.u de son sang et que 
\i~Pr,16 6• l'e 1t les dures marques 
l~la ll\rab10 ~t-être la misère était­
~ ll16 °tt ! cette lutte sans merci 
~11.. llie ~ein 
'"rt nÇ\it ent 

~ , •11 \b à êtr que sa ganaderia 
11'f!i.i 'i anc1011

8 connue. Bientôt il 
~~61 • llli 1tes cl' ner le métier ellder­
.. "'l!t ~6tii8Ussi run casino, dans la 
11 ~laie, li!\anee. 0fiarderait passer les 
111.. 11 lite I' 0tte8 Q marierait riche­
i;:~ir11l te lffecti uant à Luis, mal-
1~111 Pa8 ~u ét0 jl,,n qu'il lui portait, 
~ i li n e Voir"'n~ de sa vie ; il ne 
4~tiJ •ur ~ !ou lai~ approcher ~e cet 
11;i110 en n Ut 800 Pas que 1 ~rène 
~i 11q ~Sie e resp· ltnortel attrait. A 
q1 ~~a ,'Qb~ le tr0 ire Pas comme en 

hi 1 lata" 01 ~blant parfum de la 
!\ ,,~ ca 1.t onv0c eet pourquoi Do-

Banca &ommBrciale ltaliana 
fapital rntièrtmtnt m"é et r6sum 

Lit. 847.696.198,95 

Direotlon Centrale Bi..~'LAN 

Filiale• dan• tonte l'ITALIE, 

ISTANBUL, tzMm, LOlllDBES, 

NEW0 YOBK 

Créations à !'Etranger: 

Banca Co1n1nercinlc ItaJiana (Frnnce) 
Paris, Marseille, Nice, Menton' Can, 
ncs, Monaco,Toulouse,Beaulieu ?!tonte 
Carlo, Juan·les-Pin o;i, Casablanca, (~la 

roc). 
Banca Commerciale Italinnn e Bulgnra 

Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 
Banca Com1netciale Italiana c Greca 

Athènes, Cavallo, Le Pirée, Salonique 
Banca Co1n1ncrciale Italiana et R 111nl 't 

Bucarest, Arad, Brailn, Brosov, Cons 
tantza, Cluj Galatz Temiscara, Sibiu 

B:tnca Co1n1nerciala Italiana per l'Egit 
to, Alexandrie, Le Caire, Demnnour 

Mansourah, etc. 
Banca Commerciale Italiana Trust Cy 

New-York. 
Banca Commerciale iltaliana Trust Cy 
Boston. 
Banca Commerciale Italiana Trust Cy 
Philadelphia. 

Affiliations à !'Etranger: 

Banca della Svizzera Italiana : Lugano 
Bellinzon:i. Chiasso, Locarno, ~len­
drieio. 

Banque Française et Italienne pour 
l'Amérique du Sud. 

(en France) Paris. 
(en Argentine) Buenos-Ayre•, Ro­
sario de Santa-Fé 
(an Brésil Sa<>6Paolo, Rio-de.Janei­
ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Recilo (Per· 
nambut~o). 

(au Chili) ,Santiago, Valparnieo, (en 
Colombie) Bogota, Baranqwlla) 
(en Uruguay) Montevideo. 

Banca Ungaro-Italiana, Budapest Hat­
van' Miskole, Mako, Kormed, Oros­
baza, Szeged, etc. 

Banco Italiano ~en Equateur) Gnyaquil 
Man ta. 

Barco Italiano (au Pérou) Lima, Are­
quipa, CaHao, Cuzea, Trujillo, •roana, 
Molliendo. Chiclayo, Ica' Piura, Puno 
Chincha Alta, 

Hr•atska Banka D.D. Zagreb, Soussnk 
Sitgc d'lsta:rbul, Rue Voyvoda, 

Palazzo Karakoy 
Tttiphont: Plra 44841-2-3-t-5 

Agence (/ /JttJ11bul, Allale1nciyan Han. 
Direction : Tél. 21900. - Optrations gè11 

22.915. - Porlt/tuillt Document 12903 

l'o.silio11: 2291 /.-Change. et Port 12912 
Agence de Heyo!}lu, /.slikldl C.iddesi 217 

A Namik Han, To!I. P. ;1016 

Succursale d'lz1ni.1 

location de coffres-! 1rts à Bey.J{Îlu., Ga/a/li 
Istanbul 

llervtoe traveler'• ohequea 

c) En outre la Finlande jouit du 
régime des importations générales en 
vigueur en Turquie. 

d) Il importe d~ joindre un certifi· 
cat d'origine au'< marchandises qui 
seront exportées d'un pays dans l'au­
tre. L'administration des douanes, 
après avoir appo~~ son sceau sur la 
copie B du certi!1cat, l'enverra à la 
banque d'exportation du pays qui a 
livré la marchand ise. Pour les expor­
tations faites indirectement, les certi· 
îicats d'origir.e A et B des pays ex· 
portateurs sont soumis aux mêmes 
dispositions ci-dessus énumérées. 

3- En outre, il existe entre nous 
el la Finlande un accord de clearin~. 

Date do la convention : 20-6-36. 
Entrée en vigueur : t -7-36. 
Durée : l année. En ca• de non­

dénouciatiou avec un prénvis de 3 
mois, se prolonge automatiquement 
d'une année. 

Principes a) Les fraiR des . opéra­
tions des négociants y compris leur 
commission et en général toutes les 
dettes commerciales se payent par 
voie de clearing. 

b) Des marchandises finlandaises à 
condition qu'elles soient importées 
dans les règl••s en vigueur, peu­
vent faire l'obj' ·I d'accords de com­
pensation privé•J exception faile de 
nos exportation3 de tabac. 

c) Pour employer en partie ou com­
plètement le so'de qui reste dans los 
comptes de cleadng. les deux parties 
contractantes peuvent s'entendre et 
peuvent paGser des accordsde compen­
sation tripartite avec les pays ~vec 
qui elles out de:i accords de clenrmg. 

4- La FinlaHde est un des pays 
compris dans l'art. 3 du régime des 
importations aénérales. A ce point de 
vue, les importations qui seront faites 
de Finlande seront comprises dans 1& 
cadre des dispositions de la convention 
de commerce ci-dessus citée. En môme 
temps, la Finlande jouit de l'articl_e 
provisoire du décret-loi C. r. R. ou v1· 
gueur. D'après l'article en q uesliou, 
1118 marchandises pouvant être impor­
tées de Finlande et qui ne se figurent 
pas dans les listes annexées à la con­
vention commerciale avec la Finlande, 
•eront importées jusqu'au 14·10-37, 
com_me par le passé. Après celte date, 
les importations de la Finlande ne 
pourront que se faire dans les ùispo­
sitions de la convention de commerce 
en vigueur. 

11- Notre commerce 
avec la Finlande 

Voici d'après les statistiques tur-
ques le tableau de notre commerce 
avec la Finlande. 

Tableau: 1 
(En 1000 Ltqs) 
~ ~ ·~~ ~ 
" " ~.!: " '1.1.S! -. ~ ·~ .... 2 '1J .... ·t ~~ - ~:::: " -" 

Ill. - Importations et exporta· 
tions 

Notre commerce avec la Finlande 
a augmenté d'année en année. Comme 
on le voit daus le tableau No 1, nos 
importations avec la Finlande aug· 
mentent depuis 1928 d'une ra,on conti· 
nue. Le fait que le chiffre des impor­
tations ait augmenté tout d'un coup cos 
dernières années provient de ce que 
durant cette période on a importé du 
papier on grande quantité. De mêm!l 
les exportations que nous avons !ai­
les à ce pays-ci, l'année 1'31 exceptée, 
accusent depuis 1929 une augmenta­
tion continuelle. Les exportations qui 
en 1929, n'étaient qae de 4.000 Ltqs 
ont atteint en 1936, les 354.000 Ltqs. 

Les statistiques finlandaises indi· 
quant aussi le même cours. Les impor· 
talions qui en 1929 étaient de 600.000 
marks sont montées en 1936 à 2 mil­
lions de marks- Les exportations de 
Finlande en Turquie ont monté de 1 
million et demi en 1929 à 46 millions en 
1936. 

Le pourcentage de notre commerce 
avec la Finland& et celui de notre 
commerce extérieur est un indice du 
défeloppement de uotre com~erce 
avec ce pays. Ce pourcentage qui en 
i928 était de 0,05 est monté en 1936 
prosqu'à 0,86. D'après les stalistiques 
finlandaises, le pourcentage du com­
merce de la Finlande avec la Turquie 
par rapport à son commerce total, 
qui en 1929 n'était que 0,2, a aug­
meuté continuellement les années 
suivantes et atteint 0.64 % en 1936. 

IV. - Principales matières 
importées de Finlande 

~es principales matières importéeg .de 
Finlande sont le fil t\e coton, le papier 
et les objets fabriqués eu papier, les 
tissus de coton et les peaux. La valeur 
de ces quatre matières n'est tombée 
au dessous des 80 % de la valeur des 
importations générales que n~us fai· 
sons avec la Finlande. Les importa­
tions de tissus de coton ont augmont4 
rapidement depuis 1934· 

V. Principales matières 
exportées en Finlande 

Parmi les matières exportées en 
Finlande, il faut citer en premier lieu 
les tabacs en feuilles. 

Nos exportations en tabacs, qui 
étaient eu 1930 de 29.000 livres turques 
tonbaient en 1931 à 19.000 Ltqs pour 
augmenter ensuite d'année en année 
pour atteindre en 1936, 305.000 Ltq s. 
Viennent ensuite les raisiu11 secs ot les 
figues. 

~ 

SOC. AN. 

Dtparls pour 

Pirêe1 Brindisi, Venise, Trieste 
des Quais de Gala/a tous les vtndrt'dis 

à 10 heures pri<tst.s 

ir~c. N :1p1 a ~ . .\11r • ~ille . Gêna; 

Cavalle Snloniqne, Volo, Pir6e, Patras, Santi~ 
Quar8.ntn, Brindisi, Ancône, Venise Triest<' 

Saloniqu,.., Mételin. Izmir, Pirée, Calam11ta, 
Pntrnq, Rrindi~ i, Vcnh;ie, Trlest~ 

Bourgaz, Varna, Constantza 

ntoum 

8alta11:r 

GE LIO 
RODI 

FENICIA 
MERANO 

ABAZIA 

ALABNO 
VESTA 

MERANO 
VESTA 
QUIRIN ALE 
CM!PIDOGLIO 
ISEO 

MERANO 
QUIRINALB 
CAMPIDOGLIO 

VESTA 
ISEO 

22 Oct. 
29 Oct. 

Strvic~ acc,{tr 

~ 
En co1acldence 

l Br1A4111, V•­
nlse,Trtene, l\'K 
I• Tr, liq, pour 
toue l'Europe. 

21 Oct .. 1 à 17 8oure1 
1 Nov. ! 

2S Nov } à 17 heurea 

23 Oct. 1 à 18 heure• 
6 Nov. j 

OO Oat. l 21 Oct. 
27 Oct. 
3 Nov. 
4 Nov. 

20 Oct. 
27 Oct. 
8 Nov. 

21 Oct. 
~ Nev. 

l 17 heures 

à 17 ,heure• 

à 17 heures 

E11 coïncidence en Italie avec le~ luctueax Le,: ~;;· c <l : c t·leté «!tafia 
et «Lloyd Triestlno., pour toutes les destinations ci\ .I'" ... 

Agence Généra.le d'lstà. u1l 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 Mumha.ne, Galata. 

Téléphone 44877-8-9. Aux: bureaux: de Voyages Natta Tél. 44914 
» • , • W.·Lits » 44686 

FB.&TELLJ: SPEROO 
Quais de Galata HUdavendlgâr Han - Salon Caddesl Tél. 44792 

Départs pour Vapeurs Compagnies Dates 
------ ______ \ (uul lmpr6f11) 

-------------/ ·0ompagoi•Royale 
Anvers, Rotterdam, Amster· cDeucalio11• Néerlandaise de du 19 au 21 Oct 

dam/Hambourg, ports du Rhin •/>fars• Navi11aUon à Vap. du 22 au 24 Oct. 

Bourgaz, Varna, Constantza 
« />fars • 

« Bacchus• 

Pirée, Marsoille, Valence, Li· clima Naru• 
vorpool. " lisbot1 Naru » 

.. 

Nippon lruseo 
Kaisba 

atten. le 20 Oct . 
atten. le 4 No9. 

vers le 19 Nov. 
vers le 19 Déc 

1 -, ___ _ 

O.I.T. (Compagnia Italiana Turismo) Organisation ,Mondiale de Voyagea 
Voyages à forfait- Billets ferroviaires, maritimes et ai!rien •-l~O •·• t.i 

réduction sur les Chemins de Fer Italiens _ 
Sadresser à: FRATELLI SPEROO Salou C.iddesi-Hüdav~udigàr Han Gal.1ta 

Tiil. 4479~ 

DButschE LBvontE • LiniE, 6. M. B. H. HambolU'g 
--- J 

Deutsche Levante-tinie, Hambourg A.6. Hambourg 
111 ~a; t~ 1 ta1e. è-é faire ses études 
'ti.i ~ illen~s a 'ait an n lie scolaire s'a- '"iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii~ 
~ J•n gr ; il ùr11lamment passé " 

" .':! 
" 'l: -" ~ " "-

" :;) 

~ ·~ ~·~ " ~ --~ .... !§~ og !; 
0 ~::::: " 

_Dans les importations de tabacs en 
Fmlande, notre pays vient au troi­
s~ème rang, après la Grèce et l'Amé­
rique; concernant celles de rntsrns 
n_otre pays vient de nouveau au troi­
sième rang après l'Amérique et l'E· 
pagne. Il faudrait augmenter nos ex· 
portations de ces deUlc- matières : il 
est également possible d'inten" fier 
l'exportation de nos autres produits 
vers la Finlande. 

Le prix des galoches 
Atlas tevante-LiniB A. 6., BrBmen 

tl~ Oq a11c1 tnserait mé<:ecin peut­
b~tri' t.Qf PeU0 liuecin, un d~ ceux 

l1 'n" ctre8 en consultation à te ~ose 1 ... 
t1, 11\~ garq . aissa · 
~~·~ Ille , a.11 fixtt aller à aa rêve· 

~,1 ~,Qn lr11, 
01r tiue 0me.nt devant lui 

~11~, 1 la ,0~snit 131ep~Jour était levé 
\ 1"'\ ·llt1 °1tur0 , uerta del Sol. 
i1 1~1 ~ana ~lait tl<i~àrrêta devant le 
1~a11.P% 1 •os br J lù. Domingo le 
1'r 8li1 '/ \la8

68 de as en lui donnant 
'ii1,u1t ~rtte, ~u ctep~·an~es tapes. Il 
~r11\ oll\ll\ qu•n 8, 1s s1 longtemps, 
l 1,1u11C(ilttr: alors éto~nait de trou-

1.i.' lt~Ç .llur r. un qu tl croyait eu­
~ cii;.aroi:e~r.11, ot irnfant. Sou a!r 
; ~1 '-tu h • ne put se te111r 
11~ Vj~ e: .. etit ? 
t.~r. •~an - Tu . nie sembles 
•qt,lll 8 la Ch 
\., '1: ~rellt a111bre, j'ai à te 
"°'f.~' q en •il 
~ra ~, j ence, et Luis re-

·~ t,l>, i1t,, e Vais 
ltii ii:n~,nsé, lDai!e _ demnnder te 

tJe lDoi d 11 faut me l'ac­
Paa, Je lln~ ta cuadrilln! 

sais ce que lu 

LB~Dns d'l"f:11l"IBR langue •.t Htt_ér~turc, par 
, u 1 Prores~t'ur d1plu1né. 

. aùresRer s~us v. r.. aux bureaux llu 
JOUrDal. 

-1928 9i 
1929 24 

1930 19 

c-~a 
104 0.05 

4 U.00 
32 0.02 

u 

6 
20 

r 13 

Le gouvernement a réduit cette an­
née le droit perçu sur le caoutchouc, 
en tant que matière première. En 

raï t11121iiï'1ii;··= .,···············=····----, 
1 

Vous êtes sa.uvées d'une grand souci 

L FEMIL est une nouvelle et hy~iénique _servi_et­e te de toilette dont la femme doit faire 
usage dans ses périodes mensuelles. On 

Service régulier entre Hambourg, Brême, Anvers, 
Istanbul, Mer Noire et retour 

Vapeurs atendus à Istanbul Départs prochains d'Istanbul 

de Hambourg, Brême, Anvers pour Hambourg, Brême, 

S1S SAMOS 

S1S CH/OS 

S1S ITHAKA 

S1S YALOl'A 

vers Je 21 Octobre 

vers le 23 Octobre 

vers Io 31 Octobre 

vers le 4 Nov. 

1 Départ• proohains d'Istanbul 

poui Uourgas, Varna et 

Coustantza 

Anvers et Bottérdam 

S1S CH/OS 

S1S CAIRO 

charg. le 25 Ootobre 

charg. le 1 Xovembre 

l'emploie moyennant un bandage appelé spécialement FEMIL. JI n'est 
pas perceptible même à travers les vêtements les plus étroits. Il ne 
produit aucune saillie et nulle déformation. Le FFMIL est préparé d'une 
fa~n hY;giéniqu~ et scientifique au moyen d'un coton spécial. Sa ca­
pac1t4 d absorplton _est très forte. Il arrête immédiatement le sang. Il 
ne se désèche pas, 01 ne s'endurcit pas. Il est très léger et mou. Il ne se 
colle pas à la peau, ni l'irrite. Mesdames le FEMIL dont vous ferez usage 
avec satisfaction, dans la maison. en villégiature, dans les sports, dans votre S1S SAMOS charg. le 22 Octobre 
travail et à l'école, vous _épar1ine entièrement les peines de la lessive- Il S1S YALOVA charg. le 7 Novembre 
suffit d'employer une fois durant les périodes mensuelles, le bandage 
FEMIL pour se rendre compte des raisons pour lesquelles les médecins du _ 
monde entier le recommandent avec tant d'insistance. On en trouve dans 1 Connaissements directs et bJllets de passage pour tous les ports du rnond~ 
toutes les pharmacies, les parfumeries et les grandes merceries. __J Pour tous renseignements s'adresser à la Deutsche Levante-Llnle, 

La boite Plrs. 65 Agence Générale pout la Turquie. Galata Hovaghimian bau. Tél. #760-44 7 .... .,. .................. , ., •••••••••••••••••• lf1''f••••••••••'8 ....... l'i'i''i•~-~ 
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AllKARA 
Certaines personnes pourraient s'é· 

tonner, à bon escient, de lire une des· 
criptiou d'Ankara dans un journal 
dont les !acteurs sont tous censés 
connaitre, pou ou prou, la capitale de 
leur pays .• \tais, si j'en juge d'aprùs 
des exemples maintes foie r6pétés, 
c'eet encore les aborigùnee qui igno· 
rent plus ou moins totalement les 
beautés de la terre natale, soit que le 
fait de les co.ntentempler jour après 
iour les éblomsse au point do les aveu· 
gler - el la Turquie entiùre e8l vrai· 
ment si lumineuse. si pleine d'intense 
rayonnement que l'on comprend 
qu'elle puisse, tout comme le; soleil 
trop longtemps fixé, brûler les pru· 
nellee de son ardeur,- soit que, ayant 
à portée de la main ce qu'il leur fau­
drait voir,ils remetlenl sans ce.se leur 
voyage autour do ln patrie, so répé­
tant avec une insouciance répréhen­
eible qu'il sera toujours temps de Je 
faire. te ùllplacement n'exigeant ni 
formalitue, 111 passeports et le trajet 
étant dépourvu dos ennuis dus au 
passage dos frontiùros. 

Comme l'on se trompe, toutefois, en 
ajournant indéfiniment une pérégri­
nation remplie d'attraits et bien plus 
fructueuae qu'une oimple étude li­
vresque ! Lecteurs, qui a\·ez le loisir 
de vous abhenter, c'est à vous que je 
m'adreHse. , "'hésitez pas, empoignez 
votre vnhae et sautez dans le premier 
train en partanco pour I' Anatolio.Vous 
serez tellement ravis de tout ce que 
vous aurez vu que le souvenir émer­
ve1llé de votre voyage suffira à men· 
bler voa rêveries. 

• 

\ 
... 

Quant 1.1ux m10nnos. elles soul, de· 
puis mon arrivoe d'Ankara, peuplûes 
d'images si captivantes qu'il mo sem-

La statue en pied d'Atatürk à Uzun Cayir d'Ankara (œuvre du sculpteur Canonica) 

ble, en les revoyant, r~uilleter un de apparition soudai no parmi la pléiade j lèb d'A d é Ché · 
1 d · t t é d ·t les cro1·ssance ' re vers n r mer ces ivres e mrnia ures aux ons pr - des g1a11 es capt a , sa • 

cieux et irréels que l'on déniche par- qui se poursuit toujours sur le meme \ .. . Sur des pensers nouveaux faisons 
fois en brocantant sous les voù.les rythme vortigmeux tiennent de la lé- [des vers antiques ... 
azurées du Grand, Bazar. gonde, du mythe. ~1inerve , dit la Cable, ont crM un style moderne essentielle· 

Je revo'" tout d aborct les tableaux est sortie tout armée du cerveau a~~ ment national : le style néo-turc. 
colorés quo m'olfr1t Io parcours. P.en- 1Jup1ler. Eh bien! telle ~a déesse Reprenant les formes archaïques 

re. Plutôt rares dans les quar­
tiers du centre, ile augmentent de 
nombre à mesure que l'on se rappro­
che de Çankaya, la colline embaumée 
dont le faîte se couronne d'un dia­
dème glorieux, la maison du Grand 

d1k enroulé dans un manteau feuillu tique. Ankara ost sortie ~oute P!ète 
à qui l'automne prüle dea chatoie- du cerveau fécond d'Ataturk, m~1tre, 
ments Llo cuivre et do chrysoprase. non de la fo udre, mais du sole1! de 
La ~larmara. dont une écume nacr~e prospurité. 
~mperlo_ lo.s vn~uelottos. Au large, les L'entrée en gare est Io prélude d'une 
1l~s, c~tf~~os d un v~rt cI.iaperon de série cl'émerveillemonts. Ce tte gare 
pms. ! uts Io golfo d lzmtl semblable est, en effet, un chef-cl'œuvre de goût. 
Cl une iouchée de bleuots. Ves criques A la perfection des lignes, 6lle allie 
d1mt1Jlêee de hachures el do festons. une radieuse luminosité et une suave 
Le chateau byzantin d'E ski-Ilisar mi- fraîcheur de coloris. Elle est formée 
rant dane l'ondo fnssonnante sea lourai- d'un immense hall cGn tral dont deux 
les couleur d'~uroro. Eufin aux a.ppro- des parois ainsi que le plafond sont 
chos de la capHnlo, un plateau dore ~om- en verre. Quant an sol, il est pavé 
lllb une mtelie !Hen croustillante, gonflé d'un marbre blanc jaspé de g ri s, lui · 
Je Losselures el de mamelons éventré sant comme uno nappéo de métal, et 
de-ci de-là par des roches étrnuge•, que do fines bandes dP marbre noir 
de fornrn quao• huma me, pro1etanl divisent en losanges. C: rilce aux ver­
sur l'écran céruléen des ombred min- rière~ translucides, c'est un torrent 
CfB et déchurnûes de squelettes. de ela rlé qui, de l'aube au crépuscule, 

EL tout-à-coup surgit au lom la sil· dbferle sur les clall c~ glissantes et,selon 
hou111te tlecluquotéo, helliqutiusll, fa. l'heuro, Io" bleuit, les dore ou les vio · 
rouche, d'un roc large et haut, casquo letto. A l'extérieur, ln façade qui , de 
d'untJ !ortorus;e mas•ive, alt1èru, puis- ses longs yeux hyalins, rogarde la 
saute qui, telltJ un chevaher de pierre, capitale ost un h:ilime•ll carré. fl anqué 
veille awouroustJmeut sur sa jeunu •r les ci1 ti'.s de tourelles rondes, le 
Vulcinéo - la nouvelle Ankara éteu- lv UI en granit rose. 
duu à ses pieds, dans ln plaine. D'ailleurs , on a adopl6 pour la plu· 

L'auli11uo Ancyre perchait. sur ce part des édificos cl' Ankara cette même 
nitl d'aigle rocheu.· dont los flanc• tonalité attrayante et juvénile. Roses, 
abrupts ut stériles portent encore nu- les petite~ villas étoilées de volubilis ; 
jourd 'hui les. m:usonnelttis braulan- ros(ls, les h1i tels; r oses, les imposantes 
let, ventrues ou scohouquus de la b:His~es où logent les banques de 
vieille cité d'Ankara. l'Etat. 

Et tauùi:> que l'express s'avance, sif- Tantôt, le rose ost franc, joyeux ; 

.-

de l'invincible 
Atatürk. 

fiant et mugissant, vers la gare, on , tantôt, blêmissant comme un _pétale 
regarde avec av1d1tO le pittoresque ta- fané ; si , parfois. il prend de Jaunes 
bleau do deux villes, do deu.· âges, do I reflets de chair, il se farde le plus 
deux conceptions qui s'aflrontent. Là souvent d'un rien de Ill as._ Quand on 
haut, avec l'agressive citadelle, ayw- contemple, du haut de la c1tad~lle, la 
hole de luttes sans fm, de fer et de j<'une métropole, il semble voir une 
sang, les lomps anetens. Ei..-bas, !'heu· bonbonnière pleine de dragées et 
reuse époque moderne, clamée par les c'eRt pourquoi, dans mon _cœur, j'ai 
hautes b:1t1ssos claires, les vas ics ave· surnommli Ankara • la Ville Rose .. 
nues •1u'enrubauneut de vert de Ion· J'ai particulièrement goûté, là-bas, 
guos _rangées d'arbres, les lieurs et la la 'façon do ut les architectes ont conçu 1 
ler lthté li uuo lon·o qut, pour produire l'édification des grands immeubles 
~emnndatt Io soume v1v1fta11t d' une commerciaux et des habitations pri­
unerg10 créatr1co et d'unu tônact Io 1 vues. Au lieu de suivre aveuglément 
sans. égales daus 1111 101re, cul1e d u j le courant de la mode qui exige au­
glor1~ux pcre ,10 l'' nk.ir.1 nouvolle, jourd'lrni du cubisme, et encore du 
Ataturk. , . .J \cubisme, il A on t préff> ré s'éloigner des 

Le testa.ment d'Aug1111te à JAtika.ta.1 

Ce monticule 
revêtu d'une 
large torsade 
de sapine d'où 
s 'échappe, corn· 
me d'une cas­
a o lette, un 
sourd parfum 
de résine, ces 
jardins histo­
riée de plates­
bandss multico­
ree, ces avenues 
plantées de lon­
gues haies d'a· 
cacias sont l'e­
xemple le plus 
éclatant de ce 
que peut la per­
sévérance hu­
maine sur la na­
ture. Grîice à 
uu labeur inten­
se - et surtout 
parce qu'on 
avait foi dans 
le succès - on 
est parvenu, 
dans celle con­
trée d'Anatolie, 
à modifier si 
bien le sol que 
l'amas de sable 
et de pierraille 
d'antan s'est 
métamor p hoeé 
en une terre 
verdoyante et 
fructifère Que 
d'arbres main­
tenant, à An· 
kara ! Quel arc· 
en-ciel de fleure! 
Que de squares 

. où pauvres et 

Ank.1ra.0 née •2 u11 n11rucle . :;on sentiers battus, et s'inspirant du cé-

r. 
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• 

1 .. { 
~ r. ' 

r • 
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de l'art ottoman, ils les ont épurées, 
pétries, rénovées, et ainsi sont appa· 
rues des constrnctions simples et net­
tes, dépourvues de surcharges orne­
mentales, et profondément originales 

11 
parce que sl!ns aucun 
trait de parenté avec 
celles qui s'élèvent un 
peu partout, en Eu­
rope. Hautes fenêtres 
cintrées, toitures eur­
plom bées de coupoles, 
balcons ajourés, façades 
serti esdo cabochons ou 
de mot ifs de faïence 
bleu vert dont la pû· 
leur rosée de la pierre 
accentue le ton. sont 

' les caractéristiques de 
en sl}' le plein de joliesse 
et Bi propro à compléter 
Io charme duciel d'O­
rien t. 

riches trouvent, en été, quand le ciel 
déverse du feu, un fraie abri de feuil­
lée, du repos, et la murmurante chan­
son d'un jet d'eau qui, sans arrêt, 
tintinnabule. 

Il me souvient surtout de celui, si 
gracieux, si noble, qui donne sur l'a­
yen~a de Cankaya, à côté même des 
1ardms du Croissant-Rouge. Il n'est 
pa~ plue grand qu'un autre, peut-être, 
mats comme los nuances s'y murient 
savoureusement ! Vert des pelotJses ; 
carmin, jonquille et cyclamen des da· 
hlias ... Et puis ce blanc cru du marbre 
dont ost tapissé l'intérieur de la pièce 
d'eau occupant le centre du jardin sur 
presque toute sa longueur. Enfin les 
multiples charmilles tressées de lattes 
neigeuses et soue chacune desquelles 
une dizaine de sièges marmoréens 
tracent un demi-cercle 6tincelant de 
pureté ... 

Pa.rJ 1 Gentille Arditty-Pùller 

001110' 
l'homme n'est fort que 
qnand il s'est imprégné 
des leçons du passé. 

Que de fois j'ai médité 
en face de ces débris 
érodés et vacillante! Que 
do visions ne suggèrent· 
ils pas ! En formant les 
yeux, je revois, l'une 
après l'autre, toutes les 
ruines qui ont enchanté 
mes promenades à tra­
vers les vieux quartiers. 

0 jl i 
carpée el effrayante. De ~e n1ofo· ~ 
audacieux part une Joug 18 cO ~ r 
qui contourne la cime de reeienl 
dessinant une boucle, et ·picC· Jll'il 
à quelques pas du préc• tacl;· 1 1: 

Par endroits encore Ill ct•auir0 'If) 
percés de vides béants à pnrll~• 1io11 

frités pour ln majeure d'ooe 10 r> 
remparts sont dotés 11 8 dBd • 
quantité do tours. Il Y 6ées el oi~ 
des, d'angulaire•, de carrite! "et· ; 
xagonales. De leurs _orb 1·esP8 rlr 
elles fixent sans treve 1qui~1e',p. leur position ramassée, 1 ~~ ,gu', 
pelle colle d'un animal a · 09ceO , 

Voici la colonne d'Au· 
g_uste, dont l'originalité 
vmt de ses cannelures 
horizontnlos. Voilà, à 
quelques mètres de dis­
tance, une petite mos· 
quée qui, frileusement se 
blotti~ contre ut?- te1n'ple 
romam, comme s1 sa rela­
tive jeunesse recherchait 
l'expérience d'~n. aïeul. 

Qu'elle est lOlte ainsi, 
timide et cachée, insou­
cieuse de sa ravissante 
arcade à voussoirs rou­
ges et verts, de ses murs 
que des rangées do bri­
ques émaillées strient de 
larges rayures horizonta­
les rubis et émeraude, et 
de son minaret bicolore ! 

A coté de ces coloris 
a}Jpéti ssants comme des 
bonbons de sucre d 'orge 
blanchoient les lions hitli· 
les ailés renfermés dans 
l'enceinte del' Augusteum. 
De cet antique temple 
romoinélevé en l'honneur 

d'Augusta ne subsiste plus guère 
9u'u11 majestueux portique - blanc 
pdte, ambré i\ présent, car viagt siè· 
cles so stnt appesantis sur lui et 
de leur souffle brûlant, l'ont corro'. 
dé, - et quelques murailles crou­
lan tes . 

Au centre de la petite place en for· 
me de cœur que lisèrent d'un côté 
l'Augusteum et la mosquée a été 
aménagé sur un terre-plein encerclé 
de fil de fer un espace où l'on a 
amoncelé, en un fouillis ivoirin, des 
restes de sculptures, de statues, de co­
lonnes provenant de fouilles. Dans 
cet émouvant cimetière do beautés re­
posent, entre des fragments de chapi· 
!eaux lépreux, de moulures, de frises, 
un aigle aux ailes à demi éployées, 
ses pattes plumeuses ciselées avec 
minutie ; une statue décapitée de 
femme portant, au li eu d" cothurnes, 
des bottes curieuses ; uno autre, as­
sise, le corps voilé d'un péplum, cires· 
saut uu buste ad mirnble ; enfin, au­
près de quelques lions acrroupis, un 
grand sarcophage orné de bas-reliefs 
précieux repré~en tant dos éphèbes, 
des héros au torse puissammenl mus· 
clé, des jeunes fill es sereines. 

Que de richesses se sont accumu­
lées tout autour et au milieu de cette 
humble pelito place pourtant l sans 
compler un joyau de fontaine pu­
blique enrobée en parti e do faïen ce 
bleue à dessins roses, jado et safran. 

Tout ceci ne doit cependant pas 
[air.a oubli?r. le monument qui sym· 
bohs~ la vieille cité et dont l'image 
est m~éparable du nom cl' Ankara, je 
veux dtre la citadelle de !'Acropole. 

Le roc anguleux, tourmenté, sur 
!~quel s'érigeait l'Acropole (c'est·à· 
dire la ville haute) est ceint d'une 
forteresse en ruines qui d'un de ses 
bras rigides enface sa tête et de l'au­
tre prolonge son étreinte jusque& 
au bas du flanc. 

Quand, après une rod0
01 qu1

0 (" 
on atteint la citadelle tour. ~ p./! 
commence à en faire le de plu~~ 
perçoit, en examinant 001 f Oil 
les murailles, qu'elles 6

10is r0g;i/. 
de blos disparates, P8~és 1:0uu1 

et primitifs, parfois 0~80ge 0 iJ1 
ptures telles qu'un V\ce. o 0 t1"' 
un entrelacs, une ro5·criP11° ~/1' 
encore gravés d'une 1118 efllt1lS ~ 1 
que ou latine. Cet 611~0s11 1 jir" 
rogène n'a rien de surP'011de5•1ort 
y réfléchit quelques se~e c<i9 ,,ol 1 
se . souvient aussitôt. q rs f'i'~a·~ 
cations démolies pJus1e~JéJllen1:, 11t 1 
reconstruites avec de3 et n'B) 
d'époques différenteF, tre euS· 
cun lien de parenté en .1 qO .~ 
n'est la matière. d',f 1 1ir~ll 

Inoubliable esi Je co0P c~~I~ ";~ 
(re Ankara, vue dU 111ss!B JI • 
Dans le lointain, de\ 0orl~rle 1 

que frôle le ruban gri ri!!• suce 1 ~r 
des boulevards. PIUS ~a11I r:e ~,i 
saut de la colline fa\eui 11~n'' 
cropole, le pointillé la~oies ~ d·~~~ 
nes de maisonnettes cr <0ue19 

5 1'l~,i1 
s'échelonnant comrne .l osu r~t 
sur une .' étagère. E 1111t' d'u1•: eei!1' 
vall6e, Je miroiteme11

01 1e O'~ 
onduleuse rampant, 1 çillB· r'~: . .;. 
argenté, à travers Ill 19 csJll 0 "~ 
loig ner ensuite vers dB s~ ;il~• 

Il faut suivre, tou~1. eo,;o~,.,il' 
cette petite rivière po 1101. l "fi, 
pittoresque attendr199

1110ol<'qoi i1'. 
et brunâtre, transPrreo1' qo' .· 
de gros cailloux: Dte 5 riçes r~Pi I 
gent à sa surface. e tesU {)> 
be habille d'un J11aJ

1
e boii-e•o ~ 

un rustique pont i bat 10Jll ,, 
roue de fortune, qUdS _.... P9oJI l 
tante. Quelque canar d'~o1er gul'~r 
saphir à reflets 6 jf(ObJe •1 P 
dandinant conm1e de pe11c,.~. ~ri' 
femme à fichu bleO, ge l'.1 r•~ f'.o 
rivière, tordant le 111~01or 1Jioe."0 
des jardinets au~ cnrJ19 0 J

1;,i; 
ocellés de corolles in collr; 1'i 1 
gées amarante. t:ne ('I1~1i<!e 
derrÎère un corceau~e 1Jl9 li J't 
de pastèques - écor e t<'

11 !1'1!. 
de sombre - sous 

011
de! 0j]il~l".a­

Et partout alors •O fe 1"1,.-, r fg ,. lt.' P' 
de nobles peup tet · 6ottS 011 
talliquo, oxhnlan 1 ,; 11 1~· 
vent une douce l' ' jI' 

tement un riell·· · ·' ~', 
' # l1 "' ,. • * ·•ai ~- Il'' 

quo J ,,111 
1o . 

Voilà tout co. ni'n cn~ 11 ; ., v 
voilà tout ce qu• élCI. d:t6 e~.,o.r. 
le bonheur de r~~antW1~ ~rr,,l.I. 
dos vestiges do dU 1en1 

111 r• ~I 
son plantureuse atel'• c ,0111 4 
ne peut qu.'~nvo 1roufeis el . 
esprits pos1t1fs. ieS dt11 

01 ~ 
leur butin de J0 il f1r>_f 
offre. , nI:ara· 10e. 11 / 

La beaut6 d ;.t pas 11•,,1' •es 10. 11 ' 

Au point culminant de la roche, 
s'élève, tout au bord, un donjon cré­
nelé que l'on croit prêt à s'effondrer 
dans l'abîme, tellement la pente qui 
est au-dessous de lui est raide, es. 

couvrir. Ce 11 icurhl'11 f;l l 
d'une nature IO oliss1111 ~ l>811f.1 !;: 
d'un paysage n•ll •esl 1111 rll' i'.'1-1 
Forte violon te. 1c à 1a ll0s10 1(.li' 
qui vous pren~1 vous r,e1 11•~ JI 
on l'a quittée i te izollu•' e. i 
sur les Jè_vre.~ el s• ~0rr1· .f". 
son air s1 v• de sil .>ittf 

le rose >!" 
yeux, ae11till" 1i 

- =-=- 18 ~I 

' la molnare contradid•on e1 1 1ot1f pour ..,0119 
fi\cher .,._,.,,.,.. ,.,. 
Ri•n nro tro1•v• votrt' approbation. 
Vov& voyez tout en noir 
Ma•• ce qui est P""· c'eat que vos nm.a n1 
collègu11 vous f1.uenl et que 11ou1 f1<11toa soul· 
lrir votre fi;.m1lle à cnuae de votre mauv<11!00 
humeur. 
H eureusement , .• 

11 y a remtllde à ce lamen1:1ble 6tftt Ue 
chose•, grAca a11 .. -' 

_VALIDOIL 
E•1aye1 ce merve, hh•• n1édicam e111 . Le lOnda 
·.,. ou• pnfaitra sous d'au1ra1 lum drc!I. 

Goutte• - Comprimés - Per A . , 

ThBâtr~ 11~-
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.__- ~o À 
oe soit t. ,11r 
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.. ., uyl6 ~ 
IJ11 ~''' 

"1 l'~, 
(Oosi è se .1 ,rr: 

Comédie cf1
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1d<'/I• f011 
,, p1r1 ,1. ue 10 . 

ue i 
Trad- turq ,,e· 

-------""'.~:; ti•P' J - ·s · ~·" 
lsuns Univsrsit~ 1 ~., ~ ;~~ 1f 

(lo!1Jl('I l'·''' ..,iv'~~11 . ur l>OU r w Jiil"' JO clenCC~· -.~ ftr 
divcr~es s rnprcitc 
Ployer toute . l• Il" .1 

. ·t·a·rc• " AV .UulVCf AI •• t~I' 
Il ne faudrait pour· 

tan t pas croire que le 
cubi~me ait été n é~ïgé, 
dans la capitale. J5ien 
au contrairo. ~ Ou y 
tro uve des édifices de 
Ioule beaut~lsuprême 
réussite de la ligne 
droite, des silhouettas 
trapues, du béton et 
de l'acier- mais ilslsont 
si bien "répartis que 
leur position même fait 
ressortir leur harmonie 

C'est là qu'il Cait bon s'asseoir, à 
même la pierre froide, et s'adonner 
à la songerie en regardant se moirer 
l 'eau d a 11 s 1 e b a s si n , tan d i s q u e 1 es !!!!"!!!!!'!!!!'!!!!'!!!!'!!!!'!!!!'!!!!'!!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!I 

Brevet à céder 

bul. fi 
·ch e ... io1:(. 

On cher . ,1• ii;,9"·' •' 

---
de traits un peu sévè-

Ankara Moderne : le Ministère de l'intérieur 

deux statues géantes de bronze vert 
esquissent sur Je font de granit vio· 
lûtre un immobile geste de bras et 
que, sur l'inscription due à Atatürk. 

Türk Ogün Çali~ Güven. 
s'étale la blondeur du soleil. 
A côté de ce trésor flambant neuf 

qu'est la nouvelle cité, sommeille à 
Ankara un autre trésor, celui-là bien 
vieux, tout poussiéreux do la cendre 
des années, tout abîmé, mais quo je 
m'en voudrais de passer sous silence, 
car il évoque le temps qui fut - et 

Le propriétaire du brevet N°3 1~~~ 
obtenu en Turquis en date du pareil 
vembre 1934 et relat1C à • "1~1:P maté· 
amélioré servan~ à apporte dans des 
riel fibreux à mcorporer · 
tissus» désire entrer en relalto?s ave_c 
tee industriels du pays ~our 1 e_xploi­
tation de son brevet soit par hcence 
soit par vente entière. 

Pour plus amples renseignemente 
s'adresser à Galata, Porsembe Paznr 
Aslan H11n No 1·4. 5ième étaie· 

dall~ Jillo •" ' . 
de bonne 111ar~lu;es c011érr1t t ~"' 
d'entretien etf"rrcs pnr o.r e 

Adresser o n1ar<l 
indication de la ™I ~ , 
Piano. ~'PJllp6~•~', 

~u· ~eFr.r 
ahibl: rlY-t e /' 
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